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UN ATTENTAT 
L., ;:i.n!!ttU<' :i. prrs ,le telles propor­ 

t.ons sur '.f.' co1-r• ;;o .. ·1~~ ~i,~ .• sè.que la 
curicsuê !:i. plus ,.:ti,·et',;t uup•üss.~nw 
uour eu ù,k·ltn r_tr .ou tes les •· •irult>1\-1 
\""'5 1u.:>th!tènne, ou. ~ ... coasta: . .:r ion- 
• ·:; 1ti:" Jro,îons uou,dJ.,,. , 
\ '!I ù:l.te du 11 o.:,~b-rt> éclate, en i 

p·em1er>) ps~e du Prtis Bleu de Paris. l 
~!

11
~~:;.i:i;!:~~ paraii t:\Ut ùe hi- , 

F:i.ute ~e T~'~'°f.r :n _examiner ~:i.-1 
\":\Ut.'.lge a\., fois, i. n est pas sens ru­ 
:<'rN ûe surn.oi.ser quel [ues wvu.ent:S 
ll.i M~U. et ûe voir ccu.er sur place · 
-ta; Mcrire cela e:,,1. imposslble -,' 
k san z et le pus natioua1.1x ,1.ui s'êchap- 
p.wt de ce aonvean bourbillon. 1 
~ux iuitiales. G. L .. »i::::.eut ce qui 1 
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'1 A dresser tout ce qui C{Jncen,e l-! Journal à cr Ad;;,inistral.nlr. ,. 

-, ~ -~ .1 ~ t 

l ! 
Tordez impitoyablement le eon aux 

C C3D.:u'\f.S l> Je CC:S ~C:!v!,il, pUlSJtl'OD 
ne pr-;;,t ie leur tordre encore ;i uu:x-m:-- 

DefP.nJez le c·,rbe:i.u ~:;i1r des La~ 
-an et l'at~I" r,m.:e d,, Galhtr::i ! Aûn 
qne ,·ab.:i.Ùo en~~ sur les f.a.L!cs ••t 
dèvalrse !on~u::.:.i;.~ le·.:n. chsrcznes 
pantelantes. CP~ d,:J..x n~bks ciscanx, 
orçuc:.l de c.:.trt~ (-Olo;;.i~!.con c~..-.:~­ 
tnce: 

-- ·-- - ------- 
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·'}': •. j, r~~Ûon. des rèsles, des 
~\1$5 ? 
M\Ptàl!I pj,use, rento~B 4'if11Qt.UJc~ .• 

.._. l16ftl:} Ill ses opacul'! "éiil'II d'en­ 
.~._ EU, JI olott.rn dans une ILlllll' diu 
n•nee illÙIOire, t\ pour saL11f11ire le 
besoin de li#· sens en àppel, lui eren d,•s 
images eéd,qllantes et terribles, Il rr.nn­ 
dre ou • a.imllr- Une stricte surveilluncc 
·l'isol& d.131 Jjyélations de la rue, et ell,' 
gT,!!lldll, n6a pure aimant Dieu et crm­ 
gn1111L le démon. 
~4anl l• chair inquiète, elle ln­ 

vaillait à savoir, douloureusement. 
On la mit aux Ursulines- 
Des compagnes, plus âgJc,. lui a,11- 

flèrent ce qu'elles avaient appris. d 1•ar 
leurs paroles <fèdaircie. Plie ~c liµ,ua 
l'homme comme uno aventure ,•llrn 
yante et savoureuse dont l'espoir !.t fui 
sait pâlir. Mais le confesseur et h0 di­ 
rectrices affirmaient que les pirr« tour 
menLs de l'enfer châtient l'œuvre ,i,, 
chair que Je prêtre n'a pas hénie. lb c11- 
scignaient aussi que l<' momie rejette 
avec dégoilt la jeune fil!,· qui r1 perclu 
l'honneur; el ils agitaien] violemment la 
honte du scandale, l'horreur du pich'-' 
public. 
Sortie du couvent, à la première atta 

que du mâle, toutes ces défenses Ml, 
portées sous I'aflux du sanc irruaru (P 
révolte vers son but, ouverte et ,t.,f11·J. 
Iante, elle se livre - et son ventre , ,m­ 
çott. - 
- Les pisuls baillent à la phue ,1,,,1ce 

du pollen, et la taure en mal J·~tre ;t \f 
nir meugle au taureau: les ovaires qu~ 
tent los semences; la Vie énorme et in­ 
visible engendre, libre, la Vie - et 
toute force suit son destin - hormis ln 
nôtre. - 

Mainlenant, la machine noire tri 
pide .les rubans file-nt, la batteuse broie 
les épis et les ronfle. Dans un tumulte de 
poussières, les afîourés $\J rlémènent. 
ombres âëvreuses qu'ourle parfois •1n 
nimbe roux. Quatre, autour de la plat1- 
forme, hâtent les gerbes vers les égrai­ 
noirs; celui-ci, debout à l'arrière, Ies 
reçoiL des fourches, les précipite sur 
l'aire. les éparpille, et les deux appà­ 
M?urs qui sont face à face. de leurs 
mains rapides, sautillantes, attirent 
pour l'avaloir la coulée des brins qui 
fondent dans l'ouverture vorace. Avec 
un geste d'envol, l'autre lance les liens: 
hors du trouble, ils surgissent comme 
des couronnes, brillent et descendent 
s'éteignent.Les secoueurs vomissent le; 
pailles brisées, vides.Elles glissent par 
saccades. s'amoncellent au butoir: le'.' 
botteleurs, à brassées les saisissent. C'L. 
l'échine ployée, les bras raidis dan:iref­ 
yant Je genou droit ainsi que des vain­ 
queurs. Un manœuvre, accroupi sous 
la batseuse, peine à la débourrer des 
balles, des chardons, des pierraillr-s, ju­ 
rant et grimaçant Vif, le jet blond jail­ 
Iit du couloir: les grains tracent une 
parabole d'averse qui s'écrase. crépi­ 
Lante. 

Le mécanicien se lève, il ouvre une 
soupape, la vapeur heurte le Limbre, 
ulule à souffles d'ahan par l'étendue, 
et les !èifflet.s stridents semblent la 
plainte éperdue, des attitudes tourrnen­ 
~es. des poussières, de ce labeur de ge­ 
henne, sous l'éclat de la lurniere qui 
ruisselle. 
li pense et il tfü : 
- Oh I prggrès. les chemins de fer 

lil11onneol la terre, on converse de Pa­ 
ris. • Londres, les machines tissent les 
1oil:es et pétrissent los métaux, il y a Je 
&él~gn.phe_, l'éclairage électrique, le 
~~n de sc1U_re, nous savons J'analyse de 
J air et de I eau, et toujours d opaques 
.&éoèbres hantent les cerveaux humains. 
~. progrès qu importe que tu sup­ 
pnm~ les dNB.nc.es, qu'importe les 
Prodl&'e& de chimie, qu'importe ln 
ftllle&, les bielles, les cornues, si les vil­ 
les. fil le& bourgada et les hameaux. 
ll&lcne nt dans Latmosphère lourde el 
llll&D&e dœ erreur;;. - 

reproche le déshonneur dont elle les 
éclabousse. Ils marchent par les cham­ 
lmis ainsi quïi la veillee d'un mort, ut 
Ils la contemplent avec di! )lrofunde re­ 
prds _de pitiê songeuse. Lt·~ prètrc~ qul 
lunt elevee ranient la p~dll'rllli&<'. ~,,r, 
d brusques.lJ11 no doivent plus cunnaltre 
eelle qui 11 transi;r,,._,,., leur morale : dl,• 
Olil exclue par IP rrgorisme L:riurd d,'6 
hommes chastes, Lu. porte du couvent 
de renne à lirupure : c:t sL·, e,1m11t1c:11L's. 
avec un sourire ambigu, du ,·urio•1I.,· ,,1 
deuvre. l li\"ilent conune 111w 111aladit 
contagu-usc. Ello est pns,;1111ii•rt• da11, la 
mai-on de deuil, car k, ruos lui '"11l 
mtcrdrtes, l.,_luaml ,,11..,. p,1,'-,ra, J,,~ hou­ 
tiquiers ~0rliro11L pont q11r·r ~a gi-,_., 
~e-~:--...--•, et }c,, commères qui re,·1l·1H1t·11t 
du rnarvhv lui riront ru.I. 111r11i u 11.1 fi 
g-ure. :--; ... "')s anus do ln ,·,·1!h s t\k11,;11~r,111l 
do sou chemin , Pt\•·, fils ,1,.. !Jmtll~ qui 
cgoulten! l-ur ,p,.'nn,· au li, i·l rx1c::,'1ll 
de~ Yif·ri,rt·, pour leur lit dr:> mnriuge , la 
survrout el la -uhrout ,ronha·1c•n-.,; pl.i• 
:<a11U•t'11\S 

L1:, glas dalarme o.,Tdi,ru1L hnrs no­ 
h·s trbh'·s, Pt elle roule tian, 1111 furicux 
veruee nu ïon-I d un g,iu!Tr" d ruconnuc s 
inquiétudes, iner u, Puis comme une 
1,dito fill> candid« ,111i tacla sn robe 
ncuv» un jour de f1:lf', pleuro. à i),,ux 
cri- plui11l1fs die exhale ~a JHliI1t'. Prr « 
terné« dan, la chambre où ugoni:SC·nl 
,~s rêves. «Ile crie dhorrour, li' front 
sur le tunis, et les mains j(•intu ,11p, 
nliantes, pour sa 1kkns,:, ù.:·se:;perl' 
ment elle invoque de, purs-ances mys 

ru.-s " 
1-:L 1•11i,. r1011s 11(1 11,,u, 1i,,rr,ons 1'.n• 11 

pFJlt1.;1pr contre If,, liiJ11i:.1H.~.r1~ ·1 d ,1n1- 

11tn11x; IIIJII~ nuus t Ü'l"••IIJI li,1Uh]QH.'l)l 
co11lr-/' J,,, !1<"111,•t,w .,., li•l ,r,a.111"*· '\uus 
•1vou~ prùl,3,tf\ n,, ..... t - , L tl(t1J!!- e.,11lt 
1111,•1,m, c•,111m ru1•1•• 1 •11.li' d1.1•1111• 
~'.~1111./1

1

, 11:1r~ 1/, ///,; xi]\ ~.J{f 
1
~t,·.~~J~,~~~1~'.~t~ ,l:~1.1 r 

illA-.t f.JIIU \ 
~ 

llÉVOLTE 
cownE LfüUSIIle\ 01 rotm 11 

u: 1./H(' ter I.LS «nn:» 
En J ,·,:l1~e ::,.1101-,:cnn.,in l'Aux,•rroil 

~lniP.nl là, nuondant d,· compura!lr•' au 
tr1i,1111;i) dll lw. p<'.·1\it,•111·1• Jl('nlOBIIIJl~e pctr 
\J. J',ti,J,i 1 ;t.,, r\'"lil<II" : 

1·n,• i;n:i,l!t.' î,·mm,, ,,•nlrir,Ol.(',1ln, vl­ 
·~11, ,·11 lu 1rn110 et r,J11•I. h, ·cu,·~ ad1pou­ 
~··s,trd ,• sili'•niq11c, aur iu ni, ·<l d',111 bonnet 
uoir f 1rh,;. vi Îi"·llJ q,ii.,--.11' '1~ r,Js.c, rou,..,1. 
r,,,rq;:,• p üllr·l•· Jn p1·,. rc1.c111111tà granJ'- 
1,,·111" l,1 n, ,c,o ,-,,u: .1n [,, du pmlrall - 
rpJl'lrpi,• fr,,j( ,,r~ ou r,, l •l!ll"" du qu.ir- 
1 i,Jr .. \ d;l/, dt Î:(I, un l.:'UJ'<;"rmn,·t, fJ&J<ol, 
i.JJ.,,ufolr•, llu,-t. n111r .. rrno .luu ,·,111tumo 
cnllq.:1 il à rrv,·r~ d r,ilr mout s bleu de 
r·,t ·- ~un fus fH·lJt.; . .&r,~. t"itC VÜ\111~ à 
Jl(\lll ~ars ,n••.l, LJ.,!'f· .. -. ~ur son prie-d1C"'1J,. 
éi,:1·011,IJIL un l'CtS1\ir(' • vec •l<'i r,.;c!1ullP.- 
1J1,•11[~ •·l d,,, ur('t.l()11,lll1 /111 rnroleij mi 
,1t1e~. 

1'1,·s ,1"11•1 I' L,••, un l,n11n('I d,, Jr11t'11lo 
•'11l1·cm·'I( ,,., n,1·,1,Jq ,·1nll'l,: une autre 
remm« lisi11t u,, 1111Msc!,IQ1t uhrutt. 
\1"1. 
IJ <,i1 f,,111,s .. ,.,1, J'! n1~a1s - l•n1l la}, 

1l•·t .i1 ,k ,·,·I'" j,Hira .. ,· m'est "''"'''1 onl1.:r 
,l,11:, if'C('l'\f'~ll-; 
(Jt'c'UJ•/\lll If' CCfl~I(' th- fa Cr01'1,1C lll.f.6- 

r.il•• ,lr.,,l,, - 11, .... .1, SiiU8 de laqueti. ftN 
11&!,,1,t,, ~e Cl'<'Ul>llrl !a lop de la -oha1,ell" 
·- 11u lw111lier cle mnrbr• A triple.- va,,1u,; 
fonuanl "'"'le ii un 11r up Ji ,·ii,•rub: .,,. 
rr.,Junt ,·n po scs m1o·,r·~ :,-ur• n,1d,L1>1 
JiolClù, » ,~! 10,; <:_,-..,rxA, -.1' iJ,·t.o.c.h,.snl, 
rn,1,,<;;,: 1,hud,.;. '>ur une g(arilo descente 
d<• crv1" 11u1 l••r~nail do s.i p,clur,,Liou 
l 1 r,aro1 ,;,u1c.Le ,k ln ,:,.-,.!'<-,': au-dessus 
, i ,ri.,!,• 1,fon,·.1r,·m•'11l. Jq d,·<.:oui•llge 

~~~ ~:;!~r~~~~. r~·'' ~ u:\~~·~n:I;:·_;~:: r:r,': 
(',·,·,]., sp,\:nl,imrnL l,J<•ur·s. 
Lnr .. quo r.,i,~u ... ,1,1 c ,nlcu1plcr 1611 ·· 

g,··-1.c, 1111Tnot,, '•~"'' de l"1cùno 0,1 éhi<'n 
"" ,ir•·,: t h~ r o,· nt- douleur- d" J 1 rni:r, 
.Jo1 1, 1c:,11~. '"' 1.J1~11u,rwm,,.,, hloroe14:9(· 
,Jisc,p•,·~ <'L ,1 mrugrour <lu C•lrpa ioerlfli' 
qui, d.x-huu su)dea a1,m, sa décom~Sl' 
li,,11, pa1· 1'1mm,,,1-,, ,ù,i·lissomont d-. 
11 ,u1111r Ir•, fo,,.aut r·n,·url) .10 CllUrber •·· 
me lvur1or11 ver, l 1 d,,,pP.lle. C'éta.l 
cntrfr ,1,rn!l l'omi.re, ombre acean 
111r·-rt' par la lu<'11r ohauJe N d'.or 
le n,,,r •lu t .. nd ~,. rrev1.11t, lucu.r t.ra 
rah•,i•1l d',111,· ,·1·,ui-tc nirrit'.'rè if" 
•I or, ~.,cf,..l,,,, ,t,· g11<'11le!<, de ' .. 
•l'<L'ur, d,• zinzolin, cl ~ur h1q 
ou•m·a,a J,·~ah1.i,e111 en éµ.1ia~ 
fou,·, svell.cs hgoc• 101h,quoa,1'1 
11,u,1 tl&!h l'<.,g1ve do la bau, oo 
madlo~ d ur1 éuonne filel. 
Cdt<' v,,, riMe Agm·ah le Chri 

ùcs dc,1 x papes Uon ol Gré,•ir, 
t14me11 ruulo.ola, d'or el q, 
icùnca d.t.'11luoü11ure,, .,' 



emont, Il est 
p1&. 
llr.aft ll 11111 IUll· 
rl.s°l,lt!lt - de av~ni 4H plus 
~ a tlfD sur 
~nuuent, 111J11s 
,,u,11111Hre. 

nue un r.cnrJ,, 
1 ror1111 llfl v1111· 
1 une lfllle ha- 
~n'~i~~Us~~I; 
, phrase Ilien 
l,.iud,crs: 

(1l:-, l t'nl't..~1·m1~ 
-rtum uornluo 
d,• dt's1·,~nJr1' 
,1iL\'r~rl-'! u-, 

["J\', si li" '.:-HOQ 

l11\1ll'llh_,11l ui­ 
s L·t'1i1"t1l à en 

goùl ,!11 sa n- 
1r ceu» r·:·nlt~, 
,·,wra. 
. du rcsf ü, rc­ 
il est r,,rt na­ 
~ard.; I'Inqui­ 
ail ausst garde 

les courses d0 
_c prêtre abru­ 
: dcprn 1·e. 
·rC\iillCC~ reli­ 
\~ à fair, M11r- 

..,~ consid-ro 
. Il cor.stdër. ... 
ien au-des sus 
- cl qu'au des­ 
~.:: an.malté . 
sionnant r .ur 
;, toutes cell, :5 
seule RïUOnlO 
nt ks mê.ne-, 
s cornmunards 
• remmes, (jll, 
uvée leurs orn- 

~oergiquemrnt 
arios, fJU -llcs 
· pa.1· tous les 

i'estec pas nn 
our des nom- 

bornons pa:-- ù 
rcner.es d';, 11 ,_ 
,11s hauiem-n t 
1u.1.a1ne~ • .\011s 
, .. L nous t1;J1l1~ 

1 que chaque 
. ho mmcs po11r 
de la Palrro ... 
lO,\X r..1mLY 

,TE 
[ PRtrR.K 1) 

;s 
10 l'Auxerrois 
omp!irattre au 
,rsonn.ifiée par 

tr.potente, vi­ 
joues adipeu­ 
'c d ·11n bou uet 
roses roug. s, 
~nanl:1 !:'r,.1nJ'­ 
du po .. Lrn:J - 
eu «- du qu.ir­ 
ço.mer. p/'ilut. 
du n c"slume 
cents Lleu de 
l!ne vie.Ile " 
.on prie-dieu. 
de~ pschutle­ 
e paroles mi 

,et de drmt,;J;,1 
, : une autre 
,r abruti. 

,·ais - L<:1ut le 
1L resté entier 

, croisée lBf.é- 
1 t..quella vets 
de • oh&pellc 
triple V3HjUC 
Ju r:.ii/:,·uhius. 
leur.; nu.J1ùls 
,e JHac~ant. 
!l.llf.e descente 
a piclur.i.Lio11 
!e; 11JJ-dessu., 
~ d;,c,,upag,; 

IJrojeLanl 1~, 
e., en larg,:•,; 
;, 
1h~cnplw l••s 
ne OÙ élait11tf. 
d'l lu me,-,· 

1 chlonJeuJ :, 
llürpt inll•·t,, 
il décompo,;, . 
IHID81lt ÙIJ8 
te çourber.JI.' 
1. C'&!llit une 
·e 11.ecentul"" 
et d'or duut 
~,i~::---~~;~; 
d<! uno1 le laqu,.Jte t,,. 

il.Îtee l!fD/Jir,; 
'•*'éJ>anou,s­ 
.e,.,IJ,)mo lei, 

l1rl11UJ11nq11" ~~;~:: 

1 

Pour l'Ecole Libertaire 
]-'011.1• f"o,,u:,11J{}'~ÎO.C1'if Û;:' son 11fJl(l.l'UI! 

loeal, Ir f/1·1,i,111' 1}1, l'J:'f'I)/,: Li/Jr'J'ifli,·,, 
d,•,n11,ule à 1~,11pt•11;1/Pï prnrr ,,,, ÎIHJi,..:., 
de»,r 'J" tro;~ é!l7}Jlls rit> ;,,,_·i111i ;fr,;·. 
P,·i,),.,. «u»: 1•n,,,1u·11t!1>s ponranl c,, 

d;~p1,.-;er ,t,, s·ru.h·,· ......... , r ,,11 jov.J·111,I 
tlans le 1if,,.~ br,f délai pr,.<.,i/J/,,. 

Ln somptuosiu' il,'. la lumiùre vor i.ri­ 
lore ru,s,1,t r,'sso1 l11· pli_•s cr11<•ll,•me11L 
Iu mesquiuerle r.L la sainte• do 1 _,111_t,,1 r,_.. 
eouvert 1'111l'i1cm,•11t 11'11n1• t.,p1,s.•1·1o• 
pousalérousc l'l t1,··l'11lt1rJ,., ,~ ~lll' 111s,1111t 
ue VUS•'S aux l,011,111,•1,. d,: l1,•11rs arl1!1- 
ciellcs jumnis PJ11•~l'~el1•c•:-t: au 11~11r, 11L1

"' 

panneaux 1m~~·,11u11l ,Je, s,_,1111, n 1•c·111,• 
visil.ilns sou- Ju ,·n1ssr l'l 1, 11f11u1e­ 
mont ,~nclllirl·~ d,• 111011\i1n'S du.·~·111,1\, 
fllDtt\es d'or, d110K appllque" rn1111111s t11 
CJU,tll't' nHti~1·11 ... ('lOl"EZ'Lq J uuus ,•t pl.tnt,, ... 
luu l de f'Ui11s,11s. 
-Trivialité 1.h-, ll<'11r, -ou» ;.:lr,u,',,h•s 

bo•Jµ1t~"' 1L.'. cuul1~11r ... , in1•sll1d11pn1 J, 
l'ànlü rl)pd1ss1·i~ ,:L lHll'1 1n10111"ll"1e. ,1u 
"'~11'1', • 

En Lt\'.:1!dr l'uurul, k• t11·,1111• dû luus t.111 
oonf,-~,,io1rn,,l J11nt l.i si.1!1,· .--~t,:rl,·uri•, 
où li-, ro:?,11•, lJ,1ssAs rl1, sculptu r.- allu­ 
mnu-n: qudq1h's rt·l111. ... a11c.·t.''."\, 1 c,,cn:Pt f'fl 
murnute prol<-dr1e,• pnr .lcvaut 1,, Ylll<.'l 
duuditron et erucrm.ut lo 1•<·nd,·11t .taus 
uu,, ombre Iavorul.lo à l',·parH'h1•me11l. 
~urladr·xlri- ·la n ·f.lJ:;ig11é,, dl' lutn1,'11•e 

clau-e tJflr hs \CITÎ1)rt'S l1LrnchL\s-h!tnol­ 
P.'Oû~1's d ·s \ï1n,tnli~ ncs au·~1t··n~ - el 
lni'i;-tnt tomber li!::, vnormo-, souucns ,Jp 
~,·s pili,•rs, pi,•rls éléphuuliuues, figés e11 
l,•11r pose L'lé-vatricc ù,' la super-str-ucture 
ùont ,;n dnvinart l'épunouissomr nt à 
l'air, e1, ctllru-cscencc de r,irrr~ sculp­ 
turéo. 
è,~Jn s.vntuit Ill cuve. lvncen-, 11n f.td•) 

relent .lannqu« renrcrmë, rh~:=- t1dora!1C1's 
ù~ v1,·dlcr1"" séc11lairc,. ,\ <.ii's places, 
lu lnt~e de~ mur- s'eu.lui ... :iit dt! plaques 
vertc-, comme si une ~yph;Jis t10111Tis­ 
sait inkrnP-tnent cos v•)t11~t,1.s pierres 
jaillissant malg r.' tout, et tarait.pur Sil 
vue, l\~x1stcnL" · auorrn.de ·it"' t'l~:i choses 
en nos ICIJ)p,. 
LF:S .-lCTES Eï t.rs P!;'.YSEI!~ 

.vg enouilh. sur un prie, Dieu, I'e nf'ant 
se servant de l'appu.e-bras a,n,i que d'ut. 
pu11iln,, écri vart son r-x.uneu Lli' cois­ 
cience. Parfois il levait l:t t<'te. un pli 
om l.rnnt l'entrn-rr-tl cl lo mordillcrnnnt 
del I lèvre inréncure . uccompagné d'une 
moue dP doute .. u dncqute-ccment d~­ 
,·cl,üt la l,'n,ion atleuti 1·e de 1'1•s1ir 1 t dans 
cotte s crnranou intime. nl renfo;·,·ail 
l'expression ordinaircmen; grave de s ou 

1 
, 
11 1 

'°t~;~-itude n'était pas de <erv ilo pi.fü, I DE L \ PUISSUU DtS \IOTS 
cet entant conversatt avec lui-ru.irne 
d'une manière entièrP rt franche, avec 
un» püsl.ure sans ~,fiectalinn.: une .pl,,·,lo-1 Un a. musc les enl'.;1nts avec des jouets 
nomie cr.lme, non lin1ocrlle; Je corps 1Jt les hot1111Jes avec .los pnrol. ~= ce 
droit et non ployé. regardant sereine- dernier procédé «st uume moius coù­ 
ment do vn n l l ui , sans allolrmcnt. LH 11- teux. 

g;;;~tv~~~e1}·:uq~~if;~ciE~~J~0t:i',~~ s~ a .\u~.uuc aris'..J~rayc, ne ~'.lt exploiter 
frunt l'r-ss al ure des doigts «ntrejomts . l, p_l~_oe a,cc_ plus _de f~1o_c1te 1{ue, 1~ 
l'œil ne ,e cachant pus sous ir voile pal- Patricwt roruain , q111 _en «rart ~ITIYC a 
p1'llral - simplement Je regurd candi dl' eugrarsser les Iampruies [anguüles) de 
sélargtssnrt dan, I'ornison. ses vrviers avec Ja chair des esclaves 
Nutveaient das,r,~ suivant lordonnun- vivants. et cependant il avait su inspi-, 

ccnwn_t ecclésiasüque. sïnscrivaient_<'_ll rer a11 J euple une tel12 tciruur de la 
caractères lo;ird~ el de renne b.cn d,•h- royauté que, µend,,nl plus de cinq cents 
liér,oe, les t•eclws: En cette ment allié aus Je noru de Rd fut prescrit à J;11111e ::;~:!~ p~: r:~:;~r [l.~eh,~1;,

1;;·n~~ .. ~T~~·: quoique le joug <le~ H?i~, ~ l'état .d~ 
soi:zn,1 par n:d,s · et sui vu nt Ja sériarton sunp.e souv enrr. ~ut_ rite IJ1en moins 
~P;-; péchés capitaux. des a vertus lliéo- pesant pour le.s prolètaires que c,,1111 
logales, des comnrandemrnts divins et de leur, ma drés suc cesseurs. 
iglési;;ux. 1 lu se servait, eu ce teznps-Ià, du 
L'ai titudc garantissait_ fa sincrr té de Trib;;natcommeaujourdïrni du suffrage 

la peccauon . Un rczard Jc_té sur _cet cx«- dit, par antiphrase, univ-rsel ; et quand 
men de conscreuco eut fait sourrre J~ lu le ~ëuat reucontrai t des tribuns incor­ 
nnil'e c,uctrnr de l'être el <'IH f~it lrlrn_ir ruptibJes tels ,1ue 'J'ibi!rius et Ca1us fé\~~1~rr;~t;r.j;0[;;.~;:. d,~,-~~·;l~e~_?u,;: ,;race/Jus, il les fai,ait a~sassiucr par 
serr.,, immonde sur cctle f,me ,i1,.:i11a!t, J la \ile mul11111ue. . . 
et \a souillant dl'jù en al•urwo11 d~ 1,iulcs Lors11ue \Jarr-.'1.1,tn!ne voulut faire 
le, tarrs huo,,iinris. roccu. pdnl d" la han-1 prnc)amer Roi ~011 ami Jules Cesar (les 
tbe du mnl. dép,rn1lles des Gaulois av11ieot èL<'- rè- 

G. Omo,, De~ACLU:. pa11d11es à pMfusiuu po11l'!acilitcr cette 
op ·ration), ce n·eu f1tt pas a1oius 1111 
cri de :;tupeur ot d'10di1rnal.iou qui 
s'c,Jcva de luntes les p:ll't1es Ju F0n1111. 

Cés,1r Je ci:;mprif: au~siti,t il saisit la 
l'Ourn1111c •111e ~lar,:-,\ntuill" v,'11.~i. Je 
lui jtla,·,•r :sur la Lf'ie et il lèignit ,Je Ja 
1: uler aux ~·i(',15 a ver· for,~ur. 

Les i,Jèl,<;Jcus slupid8~ (11rent 1111 pes 
,1,, cette ni:tscarnrle el, sé:rnce tr,n:1111,,. 
ils ncrb1,wrcnt, ;.01;:,; Je YvC:tb!e Ùi> 
/Ji,·la/,-,11,·, c,,Jui qu'ils Y,·1,aie11 Lol,: Cün,­ 
JiHPr COilHI)(' /li)/ et JJs. s',;rnpr11:-.M1fl•nt 
dP l11i J,,c,•rner v,·.~ Ji,~ p1>11voir, ,p1':lll• 
r:iil r,u ~,.ml,itiollll"l' J,, ùt•51,,,1,, k pluq 
:,1,~ulu. 
l '111s,:u1co maµ-i,p1,,,l,•.s p:,role~ ! ('J1,•z 

r10u~, c'esta\•-·c des 111Ql.• 1111'011 l11il J,-,s 
n 1oluLi•)IJS •3l c·,!st ,ucure a\'f.'C Jes 
lll<JL~ '1u'un ks ,.,c;11111,t,-. 

l·:~t--0u la~ t!,1 la r"J'•illu oit <le 1·,·11,- 
1,ire / 11u procl.tmc> Ja l{r'•1.11hli,JllC, mais 
L'll so gardant 1,ien d,1 lui f.'Uk\'e1· lùs 
n.ttriJ,ut.s du pouvoir. 

Ui<°11[Ô! rnêm", l"llll' (·:q1{,-r I•·" sui­ 
li a:.:•·.~ popula1rns, f,,~ lili1·ra11 x ,,. tr:111~- 
f .. rm<,uL 11u.:,·cs~i,·, mont, "li" auL J,, 
J1, ;:.,.i1u,i;:i, ,,u radkn.ux, iul1au::-;1~•1,111t .... 
,.,,c111i1,t,·,, 1rholuliunnalrc111 .... tulll,·• 
1.-t ,.,,,;1c _.u,11 <J,. l'11r,:-e11-ci,!l l 

r,);S,t;:~~:!f ~r~ï~~11~'..'t'i~~~r~\'.î~,;;:;:~;: 
!,•Hl:.•' Cil truî~ IJHJ1S, Ol'li" ll'H frOJJtOIJS 
,Jn11 palai8, d,·1 ,\gli~r•, ,,,,~ J/.pi,1.1 J,, 
1111•nd1,·1t,•, iles J1!·11uJns ,,l des li:1Jll1es; 
, li, ,-·~t 11,• 111P ~r.1, ér> ~ur Ir~ l,il1,•lt1 d" 
lon11 iu, , ! 1··~ 1,iec,•s <l'ur d J'orgcor, 
C'!llliJI() ~i la flUIIHllCt, 'Ill'' ,l')hllû la 
pu8~C-~s1•rn ù1• ,.,,, vnleure pouvait 11e 
CPndliPI' a«:1· J,1 Jll~ti<:,! 101·1:tl(J <'l la 
S•Jli,fantti 1Ju,~ai11,; 1 
t-•·J'i01JR·J1,:,u;i ,l,,uc l1,wlJé1 1,lul! lia~ 

111u1 l,•1 Hn111ahu1 ,t-, la Ji"-cr,J,,nce f I.e 
niachia• Miami', t'1w1,u~tur<1 d là lu1ir­ 
liane &~raicuf.-il:.1 Jtl(<'!JU& ki ~euls 
guidell du l'rùlélarilll r 

Qu'il ~" r,rnnon .. ,• ,1""" une loi li pour 
1.ou41111 

LEUR JUSTICE! 
A 1'11r-ur1- Citl 1,:,10.itroul ces lig-n('F, la 

.jU.ç,;, I.ÏC'-'::' b1;u1 :..<•()!~•· ;tUf.:t IHlt' r,,j~ ~le 
JdllS a,·cOlflj)iÎ ~Oil <~'11\.r,,; ,•JIO aura 

': Ye11g,, la ~,,.,,,to c:ip11.a11~1,, ,t,.s eus de> 
. Libe,·t,i / Jl'JllSSéJ:I p;ir ,J.J,. rmll1•'.r,s <le 
J,avail!,:urs lrm1 ,fo la M·w1i(•slat1(>11 <lu 
/èo a•,fit. 
' . S1il,11stii:·n Lrnro, r,r;.111]1,!,, r, 1/uiri 
Jthorr ~t wr11 .. n,•}w1~ a11r,.11t 1'.•Hu~ ~·ru 
·" ·,wl la <Juzl•irn,, ,·lla111·,1·,•. 

uui,1ucpenda11tn, u 1J'1P·n;1(,r,1,, 
Ldat,s 11n,truclio11, iln,,5 la pnH .,_ 
r11 n'ailût•· relevi· b 1wU'•' ,·1· ·,r 1,:•,.1,,,i 

.~~:'..~IJ~P,/lti~:;1:1î1~~~;: t~·1~~',';'.ll;'.·~:1/..': 
1re et 1Jra11Jldier la 1w1m,c,1tir,n ,i 
tl1'01tpP-mer1l, cou(rP frliflrr et 11.ni l,. 

,.,, rid'armet.prol,t/,,1! 
î~ r 1.Jom!Jle 1$~ evutumv, a1,rc1 Urt ~l)fll­ 
'Dtitit 4'interr,,llaloir•·,a1.,1•·,uu1.· cu1ut,· 
j> •rr,01(' tI,, ju·,ti" ·, <·Il 11y:.1111 e~Ha)i'' de 
par:ilJ k1·rk plu~ 1,1,,,11,),. nut1·" tld,·11~1;, 
J!ou11 ur11Js sero11ij u1t,mdus ,cou,J;.uuu"-1' 
. li>llr :, vuir llfHrro.i•, ROUS ltt (l'<JISÎl'IIJf) 

,_épuhli11uc, uu~ 1d,-..H J'ho, m,·11 11- 

elle :tlll':t \'Ol!IU atki11,l1'1' <'Il ll1ll!S, l•·S 
pr"p,1µ-a,Hli~t"s Jih1·1·1:tir,•, ,pu font 
,,11tt:11d1,• pnrtoul ,h-~ p:l''uk~ ile li­ 
l"'l't<'• •·t 1k•ju~1i,·,•. 

.\ l'l1n11r,• 01·1 la J<,anion ,ùq,pr,·1" :'1 
tt.!IT{l~,,·r Ja c li.Heu:-.,! », u\--t:,;l-e•J pas 
llll .. ~lls1·i~11t•rnt>J1t Jiunr tili. J'upuln~ di.· 
voir lllt ~1ttl\ï\1ï111m011t ile ,1,:1~·,,s,,· 
,~,Jp,1f;./i1·t1i.,1·(!) f141\ll'~lti\ l'fl nt ID.ir•· t'Ull· 
!la111111•r t1 .. s c.,111.ir.1d1 s. 11u1. 1:11 p.1n1- 
,·1p:rnt" l:1 111:11dl,·,aat11H1 du ~'11 a,1111, 
irut \Uttlu 11p1,us.1.•r :t.tl\ l'l'i:".<i d•· « \·n"' 
111 l!,1, :-, Cf•U\. d1• " \'i, 11 la l.1lt1•rL/• ;o,~ 
:lit\. ,:l'IS ,[,, UIOl'L d,·S :rntis,'•mill'S, l'Nl\. 
,lq Jiruit ;\ J;1 \ ÎP, il l'ulis<'ll1';1J1L1,t11<', 
qjlpl·St'l' I.:.~ I111J1ic1l't\ :1 l:1 ~l'l'\Îlud•·, ,.-! 
1·1.,i:,Jtn.:t~·e. 11p1,u:-.1·r la liht)l'l<°' ! 

1Jua111 t''lf"'l'l •·H;ts-111 don,·. l'Ojltl lu, 
l{lh' Li.111L q1Jl' t1l do11n1~1·a~ tl1·s waitr·1.·~. 
t11 ~,·rn, lù11jn111·, l1•ur ,·~,·J:11 e 1•( qn,• n• 
IIC' ..:.uftf ftl~ lt,s h01JllllPS Ui 1,-~ t!"ùllYL'l'~ 
Ht>UHJllL~ qui ~uut ù t•haul!·.-·r, 111~d;,.. 1Ji<1ll 
i<'S i11slit1UÎ<111, •1u'il 1'.·1111 al,attr,:' 

•Jn:int (e ,1, <'i t.kras-t11 do11,· a tlu1111Pl' 
ee c•>11p ,l',\p,11t1,, •JUÎ ~ulfir;t ù I:'iir,; <'l'UI!· 
lvr le\ iPil 0dilk<! ~o~i:tl 1111 i t'u1,1,r,,,~,. ! 
En al(,:nda11L )I1~~sieurs lL1S jug·l·~, 

tr:qip,:;,. frappe~ 1,rnj111tr,;; à rncsur,, 
q11'uni> ,·ou,lntnn:t1i,,n 1.on1lJi; ,lo \'us 1;,. 
Hr>s, Iï,lé,• ,J,,J ib,,rt<'• .Je,icnt plus ,i­ 
Y:tC,' el uus,itt",t jailJj,~,·ut du sol. <l,·~ 
rc•yoit,·~ il"111,•lic~ pu11r lu llè1nlution 
final,,. 
l'omn\i' I,• rli~ail 11t1lr<' a111i JC:tî,',yant, 

rttpJ,111,•z-\ ous « f/u,i, r(!11s t;lt's h irr, 
Pl 'J"1')l()l•SS0,1111r•stl1•;.,·0ÎJL» ! ... 

)Jax P1,L1;tt1:-.. 

AVIS A NOS LECTEURS 
[l nous resl.e un tr,·s petit nombre de 

collcc_tions complètes des quatre anné<!s 
du /,11Je,,101rP - 1" si:rie - que nous 
tenons à la disp::isition des collection­ 
neurs au prix Je :>o fr. chacune. 

L'AMOUR ANAilCIIfSTE 

MOUTONS CALMES 11,tlr,•. t:i1•a inullrc~ 1111• •\l'flpnthie, s<'s 
' 1.•a111ru·.ut<•s r-11u111\e1 01 ,·u111s, ln snupe 

____ ~rul-se11s,•e1t,•,f,111,,/sr(lp,1u-%11L•, il!,,~ 
n'vu1l 4111 une :snilt~ d'iwpr,..~~·HfUt~ mau­ 

.\ 1'11e11rP 011 p1t1·allru11i <'P5 li,:n;·s, 11us1'ij re,·C'11un~ c1<rnmc, nnl,1111 de bo­ 
'""'" ~;ins nl\l ,t,rnl,~ disparu(• -- •lu quels. Il"-' rurn1,J 111 &urtoul u11 ~,111v,:,. 
1n111u-. er1 npJ1,u·1...·11t·ll - Lt111l,• fr,H'~ 1l1~ nir cf,: ~e-. n1ynltf':, conlr(: I'üuh.u-H,··, (h• 

; au. t~r,•11s,1I .. \11.Js.•,,;i i'U ~ch!l•..'1d,•r, -..f's ind1g11.1ti(i11:-o ronln~ s,111 nullQtJ tl, .... 
1lèl14·f~..., ût J'11 1', ~I' lr~•tkr.l _Ji,.; phl/.ra~lie nldc vh;,~. dL1 Sl~S hut1l· ln ... r11'ur 

:;,i:~1i'.1\):'.'~.':::11~,,1.1~· ,\'.'."'(:;~'/,.'.::,/,~· ~~,l~'; d(?Vitid la ll"Urriturc 111f1tm,,. El il pu,~,, 
s1111...,' ~<l ,·oiip ... ~ di1-. 1111111,.1.~ d t':--l'f_a\'\!.. par c,•s 1·e!,1U~1:ii au~ 01·t ,·.01.1, ol'J.':'.: énc 1·1,r1~s. 

1.t'.lllt1u1I. pl11~ •d,1,is..;.11nt-, qu'd.s crutr·,..111L l•t luire d1'11·1HH't,:!r!j ruturëf... . . 
,t\"1111· nlite11u s.,li\1;1f"l1t111. Il ùn1l r(lv,,111r u l;J. p,.:,rj•l1er1t~. bl 1l ~· 
lk~lt) ÎI Sr\VfJJI', pt1Url.111t. hi ksdJI ... IC\'Î1·11l p;1n,{"f!ll t!n1:u1l!rr· 1111 l~l I 1ff''' 1(0 

i''scinVl'ti l(I ~Prùnl hUl,.:111t""qtt"'I 1:1'la. S1 I' ~uL1,rih• l'l Id. l"t111lrlunt•~ d~ 1'0.r~1·11L P~r 
01dul1J11s 1ï:'_-.;1K'h'8, 1!~ -JJO d1~vicn1fro11t n, <11tce in .... ,Jr l{ .. ~~ontr dit.:. i r•'J:: ,.1$110 
pu,, J,.tr le 1,ul je• ,oil.fr'."':,·,; ,.•1Jt11u,·~s I,·, chu1rc, du J,11u1p1'1,1tt•t111' pour y i'n- l~~\'.~1;::1::'.',tt'' ,•, N,i ,,g,•., ''"111111" d,·s t,·111lr_,, d,·v,'!"!'.'"'·J: :a :c•en~;• ,tu .11,eu .c~ 

ll,•,t,1 :'i ,,,vuir si l11us. t1,,r,·11.1v 1111, du :\!.il. JI ) 1 rn s• 11 1.1, ·1' anl u,mp, ': 
l1,~1h;\ ,J\e111,.inl, :,.P ldis-~r11nl ln11d1·l1 ras que la lt1111r;e1~01"1e 1·llr· 111t"'uw - ~11 11:• 
par le~ 11iarltn1p1<·rs pnlpu,é, it l,:ur ,ur d1111n:t11l qut>lq111• ~.1,·011· - fourlm,dlil 
vl'ili,111r,·. l'111·111e •1u'li lui rrlo1m,,•r:1 c,,11tro 111 ~r in. 
J'esLIIUi'. ,,1 Cè~i e,l Jllll r,ll;o11 1•11r,an li l'.Ul\Oullra cnli11 ,11; 1ilus j>l'L'S ('llt:Ol'C, 

Jl1•il1' de \'1111', 1[111! Joi11 ~c..l"~i.:tr aYt!ll.P'I•'- rl.111..; s,a~..; IJa..:-fonds, ("~ IllÎlll'OCt,jIOIJ dO!'l. 
münt, ks llU vri,~1 b do ~11.1:,sllJU ~dinè1tl.1ir. hi.t,•urj J,llltrf,-i'.t IJlb(""' qt1 ,,~t lu .Dr~\nd l}·oh:. 
Jp,,•11t1s rln1n'.1)i.11I~, ~rr,•nt d,J 1110111s Il ,. vJ Jonc ,•r, ntlonli[ /'UCtlenr. Il r,·. 
~~~n~'.11:;~,'.~f;l~'.'.;'.:,~ ,~\'\n~~:~11:,~ i'.:~~ ;;ni·tl rn Et ri' scrr,nt 1;', ,i, s • .\si'r-,-fa 
ù1•s-d11ourm,· Li1'S t1:-:i1w:-, 1!l 1ni11Gs du Ulll\'èr:-.ilurc ... •· 
Creu:-:,JI. 

J'o11rlant, q11riJJ111.' la ~r,·1·c acl11<'li,' oit 
Jlll t1ln• t)iJIJt' t'P~~ tr:1\ïillh•urs Ull SCI it!U,X 
e11s1•ip:11cu1,·nt, je me porn1c:>llr.11, puu r 
lJt.'ll f1Ull~ }11 Yf'Ud!enl Ürl'Jt Olll1'IH.l1'û, .\ 
l<!ill' ''f'·trd u,, pelil, - oh, luut polit - 
C01lS11il. 

clit~·u ~~~~~~e\~.~~'/;t~~ ~::1;~\1~1~l'.~ i~:i.;r\1
{~: 

quq r', nwuch,u·Js, et,• .. ~ont ~an::, aueun 
doute Je bie11 ina11\·1üs tienwl',. C,• 11·,,,t 
pa, 111,ii qui cr111lrnclir:ii i, c,•111 Join de 

l~\.~~.·s,1·~ur .i~1:n~,~/;.~.;~ 1,~t1~~1:~:,;~~: v~r-cu DU 1i, rro IOl'lrn,1 ~ 
p,1ic1,t pas ùa YOllS alctl'S q~ l'OUS (•li•'/., r,ù rJ . f\ Il 1) ,II ri , 
!:=ans pruLe~t.e1\ 0.xpln1L1i,,~. Jlf1"~sures, par - - ~~:·,~'.r~r ~1;;u;~~~;;,,~~1 

,;;,~:~ 
1
~: ~~ ... :':.~ Ou :i nr1·1'.,é· li·s i~t,•1•n;clio11.tl:sk, 1l'i·. 

sur votr,, puy,, sr s1111I. lcJI,, 11ne un,·c Lre des anl1-rrn11,·u1,, d' f11,nn~,·1· h~i 
de cut·LGi\UX. vo1'..t.Ct~S. nhidLus, eL ù µrund puis:,.,anrl·S (·Ll' ... t:igi1J·cs1 '11

1 Yuuluir h. d,~ 
r.,ufurl ùc:> plu·asl'S plus ou 01oins ,·on- fait,, et 1., rui11edù l,•111• p;iyi;. l'arr,• qu'ila 
JlautPS, s1... • sont n1is a gémir sur v 1Lrl! ne s'as-..n<.;JJ·nL p<.lS au cri s,t11g11Î11ü1re \le.; 
m.ilb •111·1iux «lrl '? . . . « Vivo J'armr,11 -., o:) a f,·1ul .J,; ,·mire 
!gnnrant, t1111·•lt'C du ,·c,,; ,·1·1·1tali\cs 111- qii'il, ~oulnit1ti,'nl l'llllVlliiis~,•11,1J111 de l.1 ~~~~,f~:·s~;~r~~~~t~ fiU~,~lu~',

1

\

1,( 1~\~
1Î\~t~t:,;t; 1~,ralll't' rt l.i dtHlll!latiou d~s f.'Oll•jU,;l';tlllS 

flivul11tionnl,ircs 11ue 11art!<.\ qu11 von..:M ctr~lnr!t~rs. . . 
m,in,~ l'di,,z. :--i c,·s 1,1!i1-< nnL :tl'P• 01:v(• l.011\m('nl 11•< n11ard11~1 .. ,, q111 nnl 1 •our 
1·0!101,1·nwt ù',,.,odl' ,ur !':His. ,._.(•9t ,1ue idial la lîl,~rL.:: unin•r"'ll", p11urral~11t­ 
co p,oj~_·t t11cn a11t·ré ,_,n vo11~. 11.., 111: ""l~ il, di'·s1r,;r l'as~c1·v\~.,cm1~11t t1·11n p.Ju­ 
~('uta.ll.1nt pins la l11rct1 d,J V«Hh Pr, d<.}.- pk} 

lorL~1~.'\ 1~r, in~tttn1. ,.,.ul-,·lre, gilml-- c·es1 j,1s1,·mllnt par,·,, 'Jll.ilti '"?n,111m­ 
,ant SUllS J,1 faix tl'UII laüèll!' (rop CXlè- lll)I1( /UUl('S J,,, j.(llllfl',,~ de C[Jll'(lll'\e, qt1r> 
11:1:1nti en !',·nier oiJ voii... ('li_:..:;, , .... ong(',:; h•s :1nnrch1st,1:-: 7'-0nl uniutlrn~~ à uppJ"ou­ 
vous aux prod1a1w1s lllllL·..; qua vous vrr /r,uf,,s le~ i:,:uerrci; d,~ 1:t·~,u..:ta,u·11• li~ 
au··t·z à s,,ulcnir contro ln r:qial'll5 pa· sayenl que le militarisrnf), rnslil11<' prrnr 
tron:Lie ,,t la bn.,t.i.lilP Ùtj dll,J1n111l! des JJtotC';..rer Jo~ g01J\"c_1rnan1s et ~rrvir Jt.11rf 
larbins rlu Srhll•'Hkt'? inlér,,1,, f;,lalhc ],·~ 111vu,iuns , L k• 

:,,i c·1.,t t,,,1,, g-,u·.Jc z-v~u_~ l,icn <J'avo11· gu,•ri·e~ de uonquM,•s, f'L c'tisl pou1· ccl11 
f:~?i:'.~i~1

1e~;,t;~, ~;•,J:_11îJ: ~',',~! \\~,~~~;;[ qu'il~,. ,,m.l'.~llenL ,s.ans ~~~rci ln llll!ilu 
qui> pour mi,·u, ,on, enrh,i!rwr ,·ux rismu. :\,,11~ tls S,l\<nt31JSijl(jUP.L,rnt~,ks 
rn0rnes ,·nwit··- S,ll'lll't. ,1n·i1 n'e,t ni hon aggl11111r:r.,tlo11s l,11111u111e,,, '.-!uelles ,iuc 
Ili 111 .'lll\'ais b•)l'µH, il n'est qu•i dr·s hcr·- ~o,e11t l,iurs llHlélfl's ['"l'ticult,•rcs et leur 
g,:rs tout court, c·1!,t-\ rlir~ des cond11c. df?t:;r,1 <.k développ<'tnr•ut. ""' I,, droit d 
t,·urs, d,'s ma lires; <:t q11c l,•s ln:fr,•ls !1• d<'voir dr rosier a.11lnno1'1cs, Ùt! 1'11oi· 
Jes 1,inltrP, ,nnl •!Il cn11!1·.iJicti"n ror·- sir Jeurs I oi,•s, d't>,·oJuer 1;1,r<Jmcrit ri, 
rnellP. cl f1d:t!e avec Cl'IIX iles trav.1il- parl:i.nL, d,! déf,,ndrr• J,inr in<l,'[,etH.lanci>. 
leur~. (.)l!and les /.'OU\'Crnants rcspeclif, rie 

Lo1J1S lltu:-.nw11rn. di\'er·, pays $1) querd\,·nl pl)Ur ln p,,s,s,'~­ 
~ion ù'nn,i f'ülolli~. J'ir-.t6r.-L d1·~ pr•upt,•s 
""i.1raiL de rH! p,h ,suh·,·i.: kis fuïvrr1Ja11l"-, 
de ne pas s'e1,tr.-t,wr p<1nrli>111· gloir~. 
~i, ,J.10~ c,1i, ronll fr..: f-'.oUYi·rrwm0n­ 

la11,, I,s pe111,le~ ~~ lni,scut entr«lnl•r. 
•''<'Sl gr/lf'r i1 l'c~J)rit md1t,11r,', ù f',,~pr,L 
d~ or,nq11(·Jc, qui a f,,uu,1 les id<!CS, 

:\t,,i, q11:md un peuplf\ il,•lcn,tanl i;o,, 
frrrilni11' i:L ,a lih1>rli°' r{si,lt' ,1 le11\:. 
l1i,:1t'IJr, il 11'11hllit plttftÙ r(~,pnt <li1 con• 
quH,•. il :11nt . .- 11 ,crlu d,• l •:~pr,t do 
rt•rnlle el. •l'lnJ('f'Cll•lane<:, 

(...'e~I lf 1'îli ,J:":-i B1wr.-= :·<•s st-:-inl à i ,n ... 
va .... i.,11, r,·lll~.lot 1J,, rtO ~r>un1r,Ure à 
l'An~Je·rr, c, au p,•11pl~ u11r,-lt1.s, pul~,1o1e 
le 1•eupl~ aogla,s di;.,ir() l:i. 11u,-rrc d~ 
c-1H1,p1·l'·i,~, pou~~,,. 1,, ~v1n·1T;i1..11)tUt ;in­ 
gl.,i~.I',nspirc,,,u te.ut ou 01<,11,s <a,s,·-cio 
à IIJI. 
C11rn:n,·nL k~ ré,·,,tut,ounoiri.'• rr.111 

•'(I\S r1u1 r,,nt d<>ii Vil'llX J><1Ul' 11, Tranil'n..'ll 

~~ e~'.;.;11~1~,~~~~1~1:a: :• ;.';';:, ~;.eè h~111~ ~~:i"c'~t~ 
, .. a, un uutre J'<'·11,J,· ! 
En f1ilb11t C<'nl.rt1 Ic,pnl 1111hl~1r,·, en 

dcm,ind;J.nl la 1,·.1pprC1,ijÎQ1J du 111,t1fa. 
•·iam~ - cl rJ d1111s \ou• les pn)" -- le• 
ré\'ulut1011naircs vcuknl 11,u cvnfrn1~ 11•· 
~,1rcr 1'110d/•p('nl'J111H"e de~ prupll'B,('11 rcn 
,J~11L 1111, oss,t:,J,,s le~ CJUs<'s d" contl,L 
\Ji,uw 1'11 s 1;•p1,q:inl quo I., Fr;;.11.;(', 
,·-,111m(' lr, ,·ivclarm, hll's r·n lé-m,.,,­ 
!!ll• 111 la ~n·ul•'. U1,1Ich• 1,h, v,1,, ff'JI' 
k,i ,11Jlrr ,c11al11l11N V•)•·~ lC J, ,ar,n-,il)Plll, 
il •·11 r,..,...,11--ra,1 pn ,r ..Jl,i 1111 ;nkux t:iro 
111 .t,·rll'l ,,1 un ,,. , 11rM 1111,ral •11;1 , Oll!>lt­ 
luer,ul. pour ~-.l dr,u·ilé N :0111nd11p•'1J 
d.1nce. une ,::ar.,"I'" <'Cnl loiM 1upêri1•.ure 
aux :irrn(•c,, t('• m,~ux d,s~1plJnél'_., 
c·~st I", ,prit mil!l"INl qui. il y 11 :!:J 

i\11', .11 valu à h l'rüOcc !lfob nt ~l!Jun ; 
c·osl rr.pril rn1lila1re 11ui. "1ul JcruièN­ 
m~r,t, u11rès 1voit occa.Juoné 1114 ,,-.,n,J 
crime, 1·oppo11a1~ it llll niparaHon, tll 
nom du dunger de 1·.:1.11m1ur.v11ui qu,'l)Jt 
en dill-0, les 1nillLo.ri1le• ll&)B_l, plldaut, 
ll!l'cnneQlim de leur propre fllllrie. 

"ii l'e&rril dc> révoll .. 411 de libe.U Mail 
:.~~~t!~~ mtio:;~~1:~~c:~','.~'.':'1~i i~!;~!~~~~ 
pua,enl s'op1msu au:1: d4air1 de v4rHé 
cl ;&Olt Upiration~ vera luju•tiec. 

Le µas ctait !ln t:icl1,,1·1111 
• 'i'ay~nt 1p1r· ~,·;,; I,r,is ]'•!Ur fort11u", 
L:1 Jill,;. c,,JJ,i du 1,:ilrn11, 
l'n pTOS fonui,·r ,le l:i ,·01111111H11•: 

~l;,is, ils li•' s'u11;.1iu1:.1im1t •jU•' 1,lus ... 
L' \ 1nq11r ~e Jld1<· d,1~ ,'icul!' l 

Lors•tuïJ~ s·,.,1 r,., ~uni eut ,ln tnJ, 
l'.,r les 111i1111ih rl:iir1> ,l'asscm1Jl,··0s, 
. \11 risr1u() <l'un 11rn~és-,erhal, 
Ils fais:i.ieut d,, la1·~1,s ro11I(·<"~ 
l'a• 1n1 l,• loi/· JH,,f,111,J ,,j clrvil. ... 
l,',\lll.,llf ,,_, IJcl!li ilG la J.1,i ! 

Un ;1,ur. tous ,],•ux furenL pri1·r, 
Lllc, ~ou p•·rel et lui, sr,u 1uai1r,• . 
[>o ks laiss<'r S" 111.~riPr; 
. \!:lis Je \Î,;ux l,•s ,•111 oya paifr('; 
Lws. ils 1,rir,·ut la clli ,les d1auq.,~ ... 
J.'Arnon1·s" tk!J1, 11<'~ p.1r•nts' 

::,·, •• , 1111·,·111 daus ,,u,.·l1111c> cJt,\ 
l ,.1i1, ,lt-1- lail1111r~ ,•1 d,•s jac hc·rc'r,t, 
l'a,~1·r,~11t ,·11~1'11,Llo un t,1t. 
l'u,,, lout llù11<laÎ11, ils ,,. l':JdJ<'f't'lll 
l•:t KI! ,piil.t,•r,'nl 1,.-.tow,·!11 .... 
J '.\m,1ur "'' llclt" .... ùcs ~man!.,! 

1 ;.1~lon 1 'OL1 ,.- • 

ASPECTS UNIVERSITAIRES 
1,,,., lt<Jrizot1~ n!1 l,onnc serait la cn.trne 

vie d'un sëJeuLa•re délJl1mt dll..:UI le cadre 
d(ls porlii.>rcs. Comme li.Il kal4idoiCOt>O 
•l'inurcf'~s,bl~~ b•mh4urs, il lei regarde 
~1' aucc.1,lrr cl snnge. Il son11ci nu néant 
d,; luut.i sn Jeunesse en allia do c:i, de h\, 
pu heure, munoLones c1e cotli>ge. U rc­ 
voil Jo j.,u,· trial.il oh, ronctfonllll.iN pré- 
11P.s•iné, li reçut de l'.llt~ l'ordre d'a1ter, 
bouraiu, N 1avor de la ao~ UWY41J'.1 1· 

A NOS ABONNÉS 
:'.\,,us rrion~ nos .1bi1nnés du Li/Jertrlirt 

i(lfl.x/1•(, (~· s~rie Ju U/,rr/(11r!'\, Je vnu 
loir bien nc,11, faire pJ n·cnir 3U rlus tl,1 
le nll•ntant de J~ur ~bnnnemcnl, nhn 
d',:n-iter toul rd3rJ nu t"ule intcrrnpl1vn 
dans h! s~rvice Ju jllurnnl. 

rn CONCIU NICBIT 
DES 

Jésuite 1, à Mo Ria 
souv,'iàù "iiüiiï:Ï(JfURI 

1.·oun.:w1 on q~u inliLul,: IM 
krnil,·s. csl, à pr<1JJr•menL parltr, I• 
r,•.il'JW <fo l& 1JNlm1ur,! téll104 dt! Col)Cj 

,~;;~~'.a~J'.~.p~'~' "t/4;~:1~:a.t ~~~!Li!: 
HoJet:.:J.i. uHl ~ alord élabh 10n quartier 
~1·,lt..'1'411. 
• C1,1 C,nH'1k so lin\ den& li4 dtr11i1N 
rnui9d•.' 1·11110<'0 IXl7 011 llU CliRIDUlllM· 
111c111. do t:.:.is, ma,s, en h111t Clll, avanl 
Il r0, "l1.1l1,1n d,• F,·vrior 
l, 11111,,,ir J11 l,n11, l'a'uli~ Louno, 11100a, 

k q1ùl e•L l·· 1111 J un ci1l11v,t.e11r aiatde 
la \'énûlle. 

::i(J111l df} bon110 h~url) par lu. sermo11_a 
rliuulf•.'i u l,l.tuc d111 r,·,tirend1 p,i,•o,i, 11 
•e crut pr,,<frstln,• ;. ti i;ri\dil'al1011, ,., 
c',•jt p,,ur sr pri·.p~r~r à co roto qu'il en­ 
tra commi, 11,w,cc J1111s l'élal.Jhut>menl 
de, ,J/.,u,tc~ dü Munu. 

L,., sll'IC d,, l't,,1H~go l!ll 11ini1,l•, mûu, 
P·I d s.u,i, pri\lN1ll()n ; le r6c,L prmnt,• 
t"•l~ J.•1 ci1radv•os ,Sn 1·1rnthanhcihl et, dr 
1., !., .. nu,_· toi. C.:pen,l.rnL, 1u1 prem1tr 
aI,orJ, üll o,t lrnltl ,k ijQngor eu prQ\'Cr- 
1,o iLaliün : c t:l1 Mil ,~ VMO, d b11n tro1·n­ 
l11., ::;1 1:c 11 "•t pu Ha,. c·u1 hion lm,, 
g101.é. 1 
)ln11i Ion.que. U\'Oi: lo c,1,1ra dH an- 

:;;\~ ~:;'\1,,~l','.1: ?ii~~"~ui.':~n~cd~~~~I'';~ 
rf.r,li~<'r ,l1llls un uvcn1r 1•011 i\loig11~. ,·,·­ 
t,ueni 1v·c1,n1pli• <l, pu1., .ivN une r~gu- 

:~~~( 1\1~1~\,,'.'r::~/s :1tt"m~~::::~~nt~
1
'\~'\~;~ 

!,;u,·, l l" p ·rtf,1 d'ufl •lor.u·,ionl di) ,.,,11,, 
i11'p,,rt,u,rn. 

J.',·d,tiùn ,fo cN 01HT!lgr r,L dq•o11110 
lnt1,1u<r111JI,:; ,t f,wt r.ri.<1rc qw• ln Soc,,!L<• 
,le J~~us :1 c.l11 ~11 fo.lrr rcr.h~rcher o.Hr 
s ,in tou, le-s ,•x,·m111l1rc~ da11$ 111 hul J., 
1.-·!I anl·.11H.1r, 

u ,.'i..,:''},,1', \~)~:} 1~~j;n,~f1~:;1f ~[;\~~::~;~: 
q11',·lle 11,, Cllntie11l 11111~ 1Ju·1111 ~:in~- 

1~:J~ t~,:;•,;::~~~l<J ~~•(:'t'i~Clri!:r1~,ltil~l~~ ~;; 
.-i1<·ul.1l1un qui) pour d6p1alar )ijl ~U· 

l).1ns la prr.mi:~~rnr.e du Cnnr1t,, 
.Je ~1011za, ks .l,·suiles "" 111nntro11l inO­ 
nlmt•uL ,uph1,,urs ;l ,:o ,pi'on 1,•,i n lo11- 
Jo111·..; tiiJIOUS. 
I:<' Ill' ~•J11I plus ,fo ,irnrl"ll d1rP~four-. 

dfJ1 nns,,,,,nr·eq,1l f'<$&1Cnt d'nvolrl'ore1llo 
de! Prince, ou ,1ui tl11·ul511cnt 111 crmfCJ· 
,inn d" l,iurs pé·111t,ml, !i !ï,1slar ilu PPr,, 
D,ll1ilc11to11, d,'\'l'Ull ~1 c..ti-l.1r,. pnur a\'oir 
1·f,vq\i\ au ri'•i;,:nL, Philippe ifurl~an~. la 
"i1:~t~~~~·:;.'. u 1::1 

!~;!\:·,\~:;~:~~tp~1~·- 
m:1rl' •, 
Leur rôle ne dO 1.,orno plus 1, i11lrigu;•r 

rrn li rnpLe1· des ,ucce~,1011~; I,·~ [toJ111 
,1t !u; 11',\il{rig11r d,1 " Juif l~rr,1111 ,, 
,IEu,:o'.!11e ~1l<',1iout <.l<lpas,;c:~ Je ccpl e,Ju­ 
Mc. 

1,,, .Jl!su,1<• no111·tl.tu ~lyle Jouo avec la 
vcrlu ,•.nn11na avec JQ vie!!; 11 :io sert do 
1, rh·ol11!10111u1s .. 1 l;u.111 4uc.dc la. cpl'.llr•'· 
r,·rolul,un 
~a doclriIJ,', c·e,l lu mar.biil\'éhstuc 

pnu,.-r: ii •On ulL,uio JJUlb~auce; c'c,l l:i 
qu111lc~can,,,: do la "Ct'.l,'r111c~10; lu &cl,cnèe 
l'·•r ,•xcd?1J'1v1 do ra,,c:r~1uemen1; lo 
coda k plus co,npld q 1';,.,, 1111a.g111d le 
gl•me dt• l:1 al'rv1lude 11niv.:1.,.clle, 

Enc,1rc il(n·,ri.m~ IH/Uij cc 'l'li Il ,ta,,, 
pasi,çr dru,~ les se~, COIIJO:'-Ull\'C~ '. 
l.l)cJO"! racnut,• '1'11hl'lrJ IM !ull<'• •(ll°I I 

1•11l ,, sonknir c<,nlr,• le; nrdc11r~ •li.' ~on 
t,•m, r-r.1,nr.111 ••! conHllcnl t,);Jl() r.l'lti1 
crr,,rvc,cen,;, ~·ar•.11,,1 1111;w1·n ranl'mcut 
pur l'effd d'uu L,rc11vt1fC1J ,1111· a11hr,>J,­ 
siaquc, œ:u, 1~ de v,Q c~,1. qu ùl'I lu, Ill 
preodro, ot ,lùnt le 1>1JffCl ,c.: lui f11L rè 
vl-Jé que plu, l,1ril. 
lln J<"lr que le Dirci:tour uait frapp,• 

Il 111 port,,! J~ ea cdlul,: l'i quo le néo­ 
J•hrl<.i larJ,ut q\lclqueij lll&Lanl:i a•aul 
d'ouu,r, JIU s i-', ~cus,11111uprll• du vi11- 
teur, ~ehu-c, h11 r,1ppola_lJllC li\ prcwiiore 
,.:r111 ,lu r.'hg .. :ui !:luL l •,bthuanco. 
l'11ur I f·n mieux 11c•-~nlld1tt, 11 lui c,La 

rrn clS an,!lù4uc oô. 1),cu, ,,our récom· 
pr11s.'1 u11 rc'li1,iC'ux d~ ~a doctliUi, ,va,t 
L'll\'")'1 :in aoi:e qui ,n'ait terminâ en 
a11uc <1,ir,-e lei lt11èa01e11l1 de la lcUro () 
que i;r rdii::,,.111. 1fona fiOU c111vreue11,ont 
à 1111Hir la porL~. avait l<l.is!ié inàcbcvel'. 

I..cono ,ou rit e11 ~e i.'•cr,1nt c.onlro lïn 
\'rni~•·mbla•,c,_; d,• ccLlc .inec,lot.e. uonne 
,, r<>nler à ,fe11 cnf11,nt~. 
f,0 supr;r1 .. ,1r g,1rd_. le: &1looçe, moi, :a 

sn,l.l! d1J rf,1;1! pruuvrra que ,;-l)(te ol,qir­ 
v.,tin11 n·,.,a,i pu Loinl,,-'.'\I ,la.us J'Qttfllo ,r,10 ~ourd 



• 

c..,nslanci~ d,. t')u\es ~e- evnre.ssi,.Jn, ! , A mon 1n1,, Gui.z:"l de t re,!..ilr plu, 
;~:: que les ànnoLaHns du !lire~- .1 : 1':~1![;.n~~~~ \e.:ri;,,~:~:~1\;10~,~l'r; 

Son caract.·re était ,•tudii au our Je\• h rree , à nou- rendre :!o.':' ser-v Cl.'-' b Cil 
jour el donnait lieu à de 0,o·nbreux com- , c plus im, orL.\nt, que_ ceux que nous 
mentaires dune nature .• ,!-OZ pell apos- v pourr1ou~ auendre d un horrun> con 
tolique. - vaincu d'ap.1sta,1e. > 

R11cn n"y manqnait : ni \'admin ,'ration Ge dernrer ans pr<•valni en ('[îel dans 
du breuvage à base dt- nympnea, ni Tm- l<' c•mrile. 
c1JPnt de ro d'or tracé par un ange. ~l:\inten:\Ul. ceux qu. ont •u•,, avec 
Une observation ~rrit.,• .-n marcc por- ,1i:el,1ue aUe11fr.m l,i marche des ,,,,,ne· 

tait que, bien que ce jPune ho•n:n·· pilt menl-, -•' r.ir,iX'lteront ,1u' le rniu ,Ir-' ,·lre _considéré comme une acquis uon huguenot a pr1, ,fan, manlr'< .-,r:oa, 
precteuse pour l'ordre. 11 ·,· asaiL lieu tances soh'nne le s, NnQ.t,,mmt'nl,L \c,­ 
nëanmoms de !,• sur'l'e11ler·de lrès p~s déulll' fran,:a1,e, h d-Iense du pouvoir 
pour I'ernpêcher de ,'éch1.pper par la tempor •l des papes et q 1ïl f,,t ,m'·" en 
~n;ente, %n temp,'.>rdnt004 répugnant 1 ccia par snu g,1, .dre, Corn, hs ,1e \\ ltl. 
instmcuvement à admettre> le clilegro- 

t~~t~:,. ~~-3':&:~"i~~tt.endue produ1siL 
l'effet d'un coup de ïoudre sur cette 
nature ingénue et prime~:iuli~re : mais 
au moment où le Jeune homme alla.t 
poursuivre ses in,·e,tigaliiln"-, un bruil 
de pas se fit entendre dans les couloirs. 
iii,; '.e rappela au sentiment dt' !J. réa- 

11 n'eut que temps de remettre les li­ 
vres en -plncc ; ma.s dan, son tro,1blc, 
~r,ugnanl d'o\lre surpris et n'osant sorttr 
immédiatement. il se rérucia dans le 
cabinet de toilette contigu,"" qui n'éta t 
s-paré de la première pièce que par un 
rideau suspendu à uue tringle. 
Ce n'était qu'une fausse alerta. 
Leone se souvint aêors du Concile in,li· 

qué pour ce jour: ce qui sufflrai] à ex­ 
pliquer l'absence pro\ongéedu directeur. 
occupé sans doute à recevoir ses hôtes. 

' i ] 
ri·_ 'ti 

~ 

~I t· 
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Le cabine! de toîlett.e communiquait 
di:' plain-pied avec la galerie de l'orga­ 
mste et il n'était séparé de la chapelle 
que par une petite porte. 
Le ~)mue:nent des chaises annonça 

I'arrivée des assistants et bientôt la , oix 
d'un orateur se fit entendre. 

De la cachette improvisée oh il s'était 
blotti, Leone put assister à la première 
séance du Concile, dont il entendait tou­ 
tes les dis~!lssio11sq•1oique sa vue ne pût 
saisir que quelques menus détails à tra­ 
vers les interstices de la porte. 
.\u moment de la clôture, l'instinct de 

,a conservation lui nt sentir qu'il n·y 
avait plus, à partir de cet mstaut, de sé­ 
currté pour sa vie dans la eornniu­ 
nauté. 

Une absence aussi insolite, en pareille 
occurrence.ne pourrait manquer d'avoir 
été remarquée. 
Aussi , bien qu'il fùl nu-tète, jugea-t-ü 

de la prudenc • la plus élémentaire de 
s'esquiver au plus vile en sautant par 
dessus les murs des jardins, et ne fut-il 
unpeu rassuré qu'après avoir franchi la 
frontière la plus proche, qui êtJlt celle de 
la Suisse. 

Une fois tes premières difficult,\s sur­ 
montées, il parvint à obtenir un modique 
emploi chez un lilbographe âe la Suisse 
protestante; mais il ne tarda pas à ~Ire 
remercié par son patron. « Etes-vous 
donc mécontent de moi! demanrla Léone. 
- « Pas le moins du monde, répondit le 
« llthographe.je n'ai que du bien à dire 
• de vous, mais il m'est unpossible de 
• vous earder à mou service. • 
.\lalgrto son instance, Léone ne put en 

tirer d'autre réponse .. 
A partir de ce moment, la hnine oc 

cult.e des Jésurtes poursuivit, de maison 
en maison. ce malhëureuxjjeune homme, 
sans lui laisser un instant de répit. 

Enfin il put se mettre en rapport avec 
ses parents el en obtenir des subsides 
qu: lui permireut de passer en Amérique; 
il revint ensuite à Paris. et réussit à v 
:~i; ~~~;~~l1!·e~~!r~1t s:~ ~1-~~~ur~~~ 
~lations qui suivirent la révolution de 
Iévrter. 

L'autre an<>cdo:e ,,, rapporte nux mis­ 
sions. 

Uu ,,ratt>nr venait Je lire u11 lr.H:\d 
sur J"org:\n.s~t,on Je la police o.:cullo q .e 
les .i~su1tes entretiennent dans 1,:$ dL·p,.r­ 
temenls. 
li avait passé en revue k pers,,:incl Ù•'S 

mè,iedns, phrr-macie..s. notaires el roue­ 
rionuaires de loul ac.ibit :ûfllll'" secrète­ 
ment il. l'Ordre : 11 veuait d\!'-Pliqucr 
comment les renseicnements roumis par 
les adeptes <1la1ent c,,ntr,.i!,·s par les révé­ 
talions obtenues au confe~s1onnal. 
li n'est pas une seule perso11ne, aJOll~ 

lait-Il. jouissant J,, quelque nolon-'l<' 
d ms une l,x~!itt', soit p ir sa for:u11<' 
soit par son ,ntb,,nC('. sur h' compte Je 
laquelle nous ne soyons minut.ieu~emcnl 
rensci;::nési, 
li saisit celle o,',:a$ion pour rccorn 

mander une ma11LCU\T1\ au moyen J,• 
laquelle la S<Jcidê augmentait sans cesse 
ses revenus. 

Dans les prùYinl'·rs., il n'est cuërc dû 
ïemme qui, Jans le cours de sa carrière, 
n'ait eu quelque faute plus on moins 
grJ\"e à se reprocher. ne Iût-ce que sous 
le rapport des mu-urs intrigue« ~-alanles, 
adultère, avortemeut, suppressi-vn d'en­ 
fant. etc.) 

E,1 vertu d'une sorte de compromis 
que ces ïem rncs p~\ssc,11t avec leur cons­ 
crcnce, il est rare qu'elles saccus.ml des 
rautes de cclt•' nature au cure de la pa­ 
roisse: l-urs r1~:ations. sont trop rami­ 
liêre= ; elles ait,,nJent donc, pour faire 
une confession .;-i<m'ralè. que cet oiseau 
d,' passage qu'on nomme le mission­ 
nairc, vienne pr1\cher le Car,•010 ou 
l'Avent. 

Ce dernier ne manqua jamais, dans 
ses sermons. de fr .. tt>~r une pei nture 
eiTroYable des chàli'l1ents réservés a,,, 
r-,~rouvés. 
S'il est adroit ·et ils le sont tous, il est 

rare qu'il n'arrache pas ii sa pénitentc 
d'occasion l'aveu du grand cr imc .• \u 
besoin, un autre rniss onn.ure achcvera 
plus _lard rœ1!"re éhauchèe par son 
confrère- 

La pauvre tcmme, qui est à cent lieues 
d_e soupçonner u, pareil abtme d'iniqtn­ 
les, s nnagrne que c'est D1eL1 lui-mvrne 
qui lui psrle par la bouche du saint r.or­ 
sonnage. el elle épancha son âme dans 
le sein de la Divinué. 

Dès quelle a lil~hé le secret qni lui 
pesait, on la lient et on ta traira désor­ 
mais à l'instar d'une vcr itable vache ,1 
lait. 

.,._l-~ -'!<frrrJ ,,. 

Celui qui rapporte cecs raus, à la suite 
d'une lecture hâtive nui date de 18j3 , n'a 
pas la prétention de les reproduire avec 
une exactitude minutieuse dans les dé­ 
~l~; il se borne à indiquer les traüs 
principaux qui ont frappé son attention 
sans pouvorr malhcureuscmenl se r,ap­ 
peler les nombreuses ~, intéressantes 
anecdotes dont le récitdu narrateur est 
émaillé. 

Il regrette d'autant plus vivement 
celle lacune de sa mémoire <JUe ces 
anecdotes se rapport.dent toutes à des 
perso::nagesinlluents du rè.sme de Louls­ 
Pnilippe, très connus pour L.1 plupart, 
dont les noms étaient désignés en toutes 
lettres, en méme temps que la source 
d'où émana ient ces rensergnern-nts cl 
qui n'élail autre, en général, que la con­ 
tession. 
Les Pnnces et le, prélats surtout y 

sonL stigmauses pour leur avaricç sor­ 
dide, leur véuanté, Ici corruption ùe leurs 
mœurs et leur vauilé puérile. 
Parmi ces anecdotes, il en est deux. c~­ 

p,ndant dont le souvenir lui rcv.eut 
.. vec certitude: rune a trait à Guizot, la 
prrnner ministre de Louia-Philippe. 
L'un des Pères du Concile venait d'nn­ 

uoncer qu'il po•sêd>Rit, sur lt! compte de 
ce personnage, des renseignements très 
cornprumeuants à propos dr-cr·mes rom 
mis par deux grandes dame» de son inu­ 
mue, 

D apr,,ll l'orateur, I'occasron élail pro­ 
pi•:t> pour obliger üu•zot Il. abiurer solen­ 
nellcment la rel ll'•lln rt'.'.form~P. el à sr. 
couvert.r au eatholiciame. 1,:i converstun 
du prermer nnn.stre dl' l'une des princr- 

fo~:~~i~~~~~r;: ~: !~~~0lf11tr~~~· .~~i 
}t~~~~c~~r1;~u:e.longternps lu prêpon- 

C'est 1ml' erreur eomplete , G··i4cru1 
tout à coup l'un des ais~1stunt1. Dans 
les o.:ond,lton& ou s'efff'cluero1,t ,,,•tte 

· convr·.rsiun, beaucoup dll ir•'ns dout.,. 
« raient de s:i ~oncfr1Lt•, el souµo,;nnno­ 
• raieul la vé~iléen la 1upposant dictée 
, par des motifs mtéressl!s. • 

I 
f 

·.\T~- - 

_.;;;rt',1c•dt -. - t'n0 n,.'U\~llt! de .TN1n 
.JN1'lin1 ne.~ pr~~t~11l~ h'\ i •t..,Ud'Hl[/rtt,· d,~ 
l,: Sr1i11t-':?- . ,/rf~trt"·~ C'~s.l itl ~I. P~t'hCbt,; s 
\1tu n1~pi"i$a.nt l0s gro$Sil-et-~ ,._,1hiangt'~ 
d,i la lln d'été, conduit, p:i.r d<>~ so.ns prn- 
1..Hg1,~ux, h~~ ral~in-s. d~ s~\ lrt'tllt' JHsqu':l. 
lï1l\ L'r, puis les cut'iilt' C'l const'r,'è !ant 
q11ïl peut, av,',' 1,i plus 1n1placabl~ n11- 
n11tic, l,·~ f:~app,'s pi'll à p,i11 th•trit's. p,•u 
à peu l\~rt.:nl1es ju..:.qu'ù cl~ qu'ell .. 1s Sè 
,o,cnl dtitl11ltiYemcut ,,-atJes ou Jolpo11il­ 
ll•e,. 

« .\insi. tandis q,1'à. la t.1bl,1e <l<' la f<'r­ 
tn~ le~ vig-ner,~ns ~:\Ît'\n,enL bot\'ël\l d1." 
ion,;s coups de' Yin, :'.Il. P1\ch,•lio1s l1 isl,'- 
111~1:t, ,l,rns les soucis, l'anxid,:, <"l la 
t~rahltt'. ,1puis1.." grain par grain :::-a ri\t·,,llt' 
d0 joh.'.'. \'c-uû.,u~cur dt~ ln. Salnt.:;yl\ è~­ 
tt'é', il a ,cnJang,1 sat1L'il1~ c,1m·1w ,,t Yi,, 
s:,~ritî.tnl l,l doUl'Cur J,1 Yh re au prnt,1,,. 
malique plus tare!. àcl•lui qu'on n'altci,1t 
j:\Ol<l.ÎS ! > 
:-,, surnmes-nou, pas ton~ ,·nmmc ,·é'l:1, 

v,,ndang€'t1r, de la S:1111! S, h·e~lrt.', con­ 
du1:.)anl nt1:-- fai,u~ san~ ~t~sou,·h-~1..'ment, 
no$ ùé;irs sans r,"<11isat10:1, 11<1,- anwt11's 
sans jouis,-anct.'s, Jn•qu·,m tnujours plus 
t.ar,i néfa~le, l\\'-g,oùl.int. corum,~ ;\\. Pè­ 
quc les fr1uts ~;\l~s lin lionhenr que nous 
11e ,·,,trlon~ pd.s vcndaugl.!r? 

......... ' .... 
C'est :\ dir<!, qu'en nn m,,t, p;ir ce temps 

J S~Uf<'tC'nU, 
f'<'ur se faire C<'lln,,Hr<', il(f.1ult-:r~ connu 

.. ~. E. \n.rr·n. 

l,'t'.iprit s-.iten<l et ,·.1u;:-mentc p.,r Je 
se11 l e11<'rcice J<' \.1 pcnsee ; pen Je pcr· 
,nnnès en font usJge, C"<!~t che,: nou~ 
un talent 4m $c rcpMe 4ue Jtt sa, <'Ir 
V'èll~er. 

AGITATION 
PARIS 

ECOLE LIBERTAIRE 
Les camarades et C(}r1·esponda,1ts 

SJ11t pries ,radresse,· tout C<' '/Ili con­ 
cel'lze l'Ecole Libei'/ai,•e.au camarade 
,li·douin, 20, ruede Clth;J, Pa,·i.s. 

Mercredi u oct,,hrr- Jx9!1. - Le ,~adcau 
d'u'.le canne, foit il de Dil}n par ses em­ 
ployés, n\,sl· 11 pt,s déJ;e;.,ux ·) La canne 
n'e,:.l plus un bùlon vul!l'aire plus ou 
moins enjolivé. c·cst mieu'-· 
La canns est le symtiolc dela ùrarnurP. 

ari,tocrJ.ti'!Uil depms qu,~ fos n!'l>lc~ 
amis de ,\l. dp, Dion ,au fait, n'y <'lait-il 
pas lui même "!1 firent ,;i )[,\lammenl h 
cour à leurs dames du bazar d,) h Cha­ 
rité, 

C"est aus~i le signo de la pio"·té r<'li­ 
ligieu;~, en ces Lemps de crois:\dC. où lu 
ba,linc de quP.lqu,•s li\TPS, au 110m rt11 
Chri,;l. l1Juche d".i.rgumcul, si frilpr-inL~ 
les inlldt:le, et les nwrrèants <JUanu il~ 
st• trouvent à un contre cent amis do ~1. 
ûe Dion. 

Et l'l!l~ganr,e mondaine e,l a1:ssi bien 
incaruée !;1 nn peut ai11si dir••) p1r le 
~l1ck sma,•tcux de< n.mis de l>inn, qui 
frat,,ruisa si prntncolairerncnt awc le 
cnuvr,~-rhef de Loubet. 

La canne, chei no~ preux. a d,\,•i.Jé- 
1no?nt remplo.cf. l',\péc laiS!SÔ<' o1•1x niu~C,l· 
rades intcrmitt,•nl~~ 011 inc,·~sanlcs. l,:Uo 
est désormais, apri·~ Ir parnplui•i tic 

:~~~\S·b~i~~r;~: dtc c~'?~~:\l~U~nJ
1!ra:: ~es rt"•aux d1e\"J.llcrs. 

Aus.~1 ,le L>ion a+:1 Lro11,·,1 l':1tle11tion 
forl i1 .. 1iral(•. 
l'ourtanl, - je l',ti vu par l,i 1·,··renll! 

griwe - la p,,n,é!lq•11guinaks<'111plo)·~s, 
les ronds d,. ,•,1ir dcl'arisloeratll u~inil•r, 
n'a pas é~ J'ollrir 1111 emt,li~mo dtJ co 
86~N~1;{~:n':~~~;j~: ;!!r~~~t.~~~;aJ: v.i- 
leh, ont.-ils pcns(,, ollron, à uulrc malLrc 
t.1 Lriqu,.. a lnquais 1 , 
lln vieux prov,1rbe d1l: n A soupl,• 

!!ch,i,l', il raul donner b:iton en ma­ 
riage 1 • Lllur échiwl ,·st sr,uple cl Vl'nt 
lo bàLon. Ils ùlll ~ongé •!UCI do Dion les 
mo1rir•rait, 

-----,c Jewh .'.i. - 1~,• Jmrrr,, nngl,1 tr,in,-1 
vaalir•ofltl esl une vu~te 011~r.1lio11 ùl' Le f,ilicrtair(' lllustnJ est en vente 
bourse qui se jou~ 1u1r 1,, 1•c,1u dos dans toutes les gares et ohez toua 
~fut:~~t~uc gr,m,le Compasuk• au, ;~:~:~~i~i:::t.~:;~11a/ du.Peuple, 


